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Le capitaine des Penguins Mario Lemieux a fait un retour au jeu plus tôt
que prévu, hier. Grâce à un protecteur spécial, le grand 66 a paru à
l’aise, récoltant deux buts et une aide... et la première étoile du
match. Na 2
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deux équipes qui s’affronteront en série finale de la coupe Stanley et
courez la chance de mériter un prix de 100 $.

Le nom dela personne gagnante sera tiré au sort parmi les bonnes répon-
ses reçues.

Le gagnant ou la gagnante pourrait même doubler son prix si elle peut
prédire avec exactitude l’identité du vainqueuret le nombre de matchs né-
cessaires pour remporter la série finale 4 de 7.

Ainsi, lors du tirage qui aura lieu le lendemain du dernier match de la
série finale, un premier prix de 50 $ sera ajouté à la bourse si notre exper-
t(e) a choisi la bonne équipe pour l’emporter. Aussi, une seconde bourse
de 50 $ viendra gonfler la cagnotte si la personne gagnante a prédit avec
exactitude le nombre de matchs que durera la série finale.

Seul le billet-réponse publié dans nos pages sera admissible au con-
cours et il devra être retourné par la poste ou déposé à nos bureaux du
1950 de la rue Roy, Sherbrooke, JIK 2X8, au plus tard le samedi 23 mai.

k Tribune lance une invitation à ses lecteurs. Prédisez l’identité des

NOM:

ADRESSE:

VILLE:......cccommmsessossrsesss CODE POSTAL….…ovscrssessecce

TÉLÉPHONE:.....…novsereronss

MA PRÉDICTION:...…cvvessersses Elnorsoccscsccsoss S’affronteront la série fi-
nale 4 de 7.

L'équipe ………scceessecelemportera en... matchs   

 

  Wetteland,
trop généreux
Le releveur des Expos John Wetteland n'avait pas le marbre dansl'oeil,
hier soir. Il s’est plutôt mis un doigt dans l’oeil quand Bill Doran a
daqué un grand chelem après un retrait à la neuvième, transformant un
déficit de 4-3 en une victoire de 7-4. Sur ce jeu, Moises Alou a di
s’accroupir en vitesse pour laisser la voie libre au tir de Joe Oliver vers
le deuxième but.
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Les Expos font le dernier cadeau
D] Secoués par l'expulsion de Sabo, les Reds matraquent Wetteland et gagnent7-4
 

Richard MILO Montréal (PC)
 

nier… cadeau.
lL: Expos auront fait le der-

Secoués par l’expulsion de Ch-
ris Sabo dès la première, les Reds.

ont alors offert deux points aux

 

Landrum
blessé à
l'épaule

Montréal (PC)
 

 

du sac. Si Bill Landrum
lance si mal, c’est qu’il a

probablement une déchirure
musculaire à l’épaule.

«Il a été examiné par le Dr
Coughlin hier (lundi). Il pour-
rait s’agir d’une petite déchi-
rure à l’épaule», a révélé Dan
Duquette, hier.

Le Dr Coughlin a recom-
mandé à Landrum de continuer
à lancer malgré tout mais pour
en avoir le coeur net, le rele-
veur a demandé une deuxième
opinion. Il sera examinéjeudi à
Birmingham, en Alabama, par
le réputé Dr Jim Andrews, ce-
lui qui a opéré Charlie Lea, il y
a quelques années.

«L'opération est toujours le
dernier recours. On commence
par du repos, une injection de
cortisone, puis une deuxiè-
me...» ;

Les balles rapides de Lan-
drum ont été chronométrées

r entre 88 et 90 milles à l’heure
mais il estime qu’il lançait en-
core plus fort l’an passé.

56 sauvetages
Incapable de mettre l’épaule

à la roue depuis qu’il s’est joint
aux Expos, Landrum affiche
une moyenne de points mérités
de 6.00 en 18 manches.

Avec les Pirates de Pitts-
burgh, il a protégé 56 victoires
au cours des trois dernières an-
nées.

«On savait qu’il avait eu un
problème avec son épaule avec
les Pirates. L’an dernier, il a
d’ailleurs reçu une injection de
cortisone», a noté Duquette.
A 33 ans, Landrum. est in-

quiet pour son avenir. Il n’a ja-
mais eu une aussi longue sé-
quence d’insuccès.

«J'ai déjà eu un mauvais
match ou une mauvaise semai-
ne mais ça n’avait jamais duré
six semaines.» :

Landrum, qui a été mis sous
contrat le 28 mars, gagne 1 mil-
lion $ cette saison et il n’a pro-
tégé aucune victoire. .

|: chat est finalement sorti
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Expos maisils ont néanmoins ga-
gné 7-4 devant une maigre foule
de 8 760 personnes.

John Wetteland n’avait pas le
marbre dans l’oeil et il s’est fina-
lement mis un doigt dans l’oeil
quand Bill Doran a claqué un
-grand chelem après un retrait à la
neuvième.

Les Expos menaient 4-3 grâce à
un ballon-sacrifice d’Ivan Calde-
ron en fin de huitième quand les
Reds ont tendu la main.

Wetteland a donné deux buts
sur balles et un simple à Bip Ro-
berts pour remplir les buts. Do-
ran, dont la moyenne ne s’élevait
qu’à .228, a propulsé la balle par-
dessus la clôture du champ droit

 

Ça parlait fort en première manche entre

pour réussir son troisième grand
chelem en carrière.

C’est la troisième fois que les
Expos perdent cette saison alors
qu’ils menaient après huit man-
ches (14-3).

Rob Dibble a enregistré son si-
xième sauvetage et Dwayne Henry
(1-1) a remporté la victoire.

Du bon Alou
Moises Alou a claqué un triple

pour amorcer la huitième et Cal-
deron, qui revenait au jeu après
un absence de 12 matchs, l’a aus-
sitôt poussé au marbre à l’aide
d’un ballon-sacrifice.

Alou, qui a également obtenu
deux buts sur balles, a porté sa
moyenne à .385.

 

Les Expos n’ont réussi que six
coups sûrs, trois de moins que les
Reds. De soir, ils ont maintenant
une fiche plutôt sombre: 5-16.

Moral bas
. «C’est dur à avaler. J’ai laissé
tomber l’équipe.»

John Wetteland avait le moral
dans les talons après la défaite
d'hier. Mandaté pour protéger
une avance d’un point, il a donné

un grand chelem à Bill Doran et
les Expos ont perdu un match
qu’ils auraient dû gagner.

«Je ne sais pas pourquoi mais
tout ce que je lançais était trop
haut. J’avais l’impression de lan-
cer des biscuits.»

Après avoir obtenu un. premier

  2stREE7

Chris Sabo, des Reds, le
gérant Lou Piniella et les officiels Ed Rapuano et Jerry Crawford.
Résultat: Sabo fut expulsé du match.

 

retrait en neuvième, Wetteland a
ensuite donné deux buts sur balles
et un simple à Bip Roberts pour
remplir les buts.

Doran a alors propulsé une ra-
pide par-dessus la clôture de droi-
te avec un compte d’une balle et
aucune prise.

Selon Tom Runnells, Doran a
frappé uneballe qui filait à 96 mil-
les à l’heure. .

«J’attendais une balle rapide.
Je ne suis pas un frappeur de cir-
cuit. C’est probablement la der-
nière chose à laquelle il s’atten-
dait… tout comme moi», a révélé
Doran.

«Je ne cherchais qu’à pousser
le coureur du troisième au mar-
bre.»

Foi en Wetteland
Les Expos venaient de prendre

l’avance 4-3 à la fin de la huitième
grâce à un triple de Moises Alou et
un ballon-sacrifice d’Ivan Calde-
ron.

«Je vais continuer a prendre
mes chances avec Wettteland. J’ai
foi en lui. Il a fait ün travail for-
midable pour nous depuis le début
de la saison.»

Wetteland a enregistré six des
sept sauvetages des Expos. Mel
Rojas a réalisé l’autre au cours du
dernier week-end à Atlanta.

En parlant d’Alou, qui impres-
sionne au bâton, le gérant des Ex-
pos a noté qu’il «va devoir lui
trouver une place » dans la for-
mation.

Alou, le fils de Felipe, frappe
pour .385 et il a obtenu deux buts
sur balles.

Pas d’étoffe
Chris Haney a entrepris le

match et il n’était pas à l’aise
mêmesi l’attaque lui a donné une
avance de 2-0 dès la première.

«Il en arrachait. C’est la pre-

mière fois cette saison qu’il a aussi
peu d’étoffe», a noté Runnells.

En 4.1 manches, le jeune gau-
cher des Expos a donné six coups
sûrs et trois points.

Fini la bicyclette pour Calderon...
0 Le voltigeur reprend la formeet réintègre l'alignement: Jemy Goff offert au repêchage
 

Richard MILO - Montréal (PC) °
 

deron était de retour dans la
formation aprés avoir parti-

cipé 4 un match simulé, hier.
Calderon a pris de bons élans

contre Ron Piché durant une di-
zaine de minutes en présence de
Tom Runnells et du soigneur Ron
McClain.

«Je n’ai jamais douté de son
coup de bâton. Je voulais savoir
s’il pouvait courir et il m’a montré
qu’il est eñ bonñé condition. Il'a

Àfait le poids, Ivan Cal-

perdu du poids et il a moins de
gras», a expliqué Runnells.

Calderon manquait à l'appel
depuis le 30 avril à cause d’une
élongation à la cage thoracique
mais il était également incommodé
par des blessures à l’épaule, .au
poignet et au coude.

«Nous lui avons demandé de
suivre un programme intensif de
conditionnement afin de retrouver
sa bonne forme.»

Calderon avait hâte de revenir
au jeu. Samedi à Atlanta, il a dit
qu’il était ‘tanné’ de faire dela bi-
cyclette stationnaire.

Goff retranché

Pourlui faire une place dans la
formation, Jerry Goff a été offert
au repêchage. Si aucune équipe ne
le réclame,il a été invité à se pré-
senter à Indianapolis (AAA).

Goff, dont le contrat a été
acheté d’Indianapolis le5 mai, n’a
effectué que trois présences et il a
été retiré les trois fois au bâton.
«Même si j'avais réussi trois

coupssûrs, je ne serais pas resté. Il
était évident à voir les joueurs qui
sont ici que j'allais être choisi.»

Goff, 28 ans, fait la navette en-
tre Indianapolis et Montréal de-
puis 1990.

«J'ai l’habitude. Ce n’est pasla
première fois que ça m'arrive.
C’est difficile à accepter mais si
c’est ce qu’il y a de pire dans la
vie, alors je suis correct.»

Le receveuret joueur de troisiè-
me but sera autonomes’il n’est ré-
clamé par aucune équipe. Il est
toutefois tenté d'accepter la pro-
position des Expos.

«Ca me donnerait un peu plus
de sécurité...»  
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De retour au jeu, les capitaines Mario Lemieux et Raymond Bourque ont
échangé quelques mots pendant le match.

Lemieux s'est
surpris lui-même!
 

François LEMENU Pittsburgh (PC)
 

mière étoile en prime, Mario
Lemieux n’aurait pu écrire

meilleur scénarioà son retour au
jeu.

«Mon plan de match était de
me limiter aux unités spéciales», a

expliqué le capitaine des Pen-
guins. «Mais après notre deuxiè-
me jeu de puissance, je me suis
rendu compte queje pouvais pren-
dre mon tour régulier. J’étais sur-
pris que les choses aillent aussi
bien.»

Lors de l’entraînement du ma-
tin, Lemieux a patiné en survête-
ment, laissant ainsi croire qu’il ne
jouerait pas en soirée.

«C'était une ruse», a-t-il confié
en esquissant un sourire.

Dès lundi, il savait qu’il joue-
rait.
«Ma main était un peu sensible

ce matin (hier). La veille, je m’é-
tais entraîné très sérieusement.
Mais la douleur n’était pas assez
vive pour m’empêcher de jouer.»

Lemieux a reconnu avoir pensé
à sa biessure durant tout le match.
En deux ou trois occasions, il s’est
retrouvé dans une position diffi-
cile alors qu’il a dû abandonnerla
rondelle. Il avait aussi un peu de
mal à faire des passes de son re-
vers. Mais dans l’ensemble, sa
blessure ne l’a pas tellement gêné.

Lemieux n’a jamais pensé qu’il
pourrait aggraver sa blessure puis-
que les médecins lui avaient donné

D-: buts, une passe et la pre-

le feu vert mêmesi là décision fi-
nale lui appartenait.

«Il y a toujours un risque de
jouer malgré une blessure, a dit
Scotty Bowman. Mais il trouvait
que le risque de perdre le match
était encore plus grand.»

But important
Lemieux a inscrit le quatrième

but des Penguins àun moment où
les Bruins se faisaient menaçants. »

«C’était un but important et
c’est pourquoi j’ai été aussi dé-
monstratif», a indiqué le ‘66’ qui
n’a pas habitué son public à au-
tant d’exubérance.

Avant le match, Scotty Bow-

man avait prévenu ses joueurs
qu’il ne fallait pas compter sur Le-
mieux.

«Après une telle performance,
je suis certain qu’ils ne me croi-
ront plus», a déclaré l’entraîneur
des Penguins. .

Malgré la victoire, Bowman
s’est montré prudent sur la suite
de la série.

«Nous n’avons encore rien ga-
gné, a-t-il rappelé. Pour atteindre
la finale, il nous faut remporter
quatre matchs.

«Ca risque d’être plus difficile
au Garden. La foule sera derrière
les Bruins.»

Bowman soutient que sa troupe
respecte encore plus l’adversaire
malgré ses deux victoires.

«Les Bruins forment une bon-
ne équipe, nous le savons main-
tenant. Ils ont d’excellents joueurs
et on s’attend à devoir livrer deux
matchs difficiles à Boston.»

 

François LEMENU

ario Lemieux et Raymond
MBourque étaient de retour

pour le deuxième matchde
la finale de l’association Prince-
de-Galles. Les deux capitaines ont
fait preuve de courage en revenant
au jeu même s’ils ne sont toujours
pas remis de leur blessure respecti-

Pittsburgh (PC)
 

"ve.

C’est toutefois la présence de
Lemieux qui a été de loin la plus
déterminante dans ce match que
les Penguins de Pittsburgh ont
remporté 5-2 face aux Bruins de
Boston, hier soir, au Civic Arena.

Grâce à un protecteur spécial
fabriqué par Andy Silberman, un
préposé à l’équipement des Hur-
ricanes de l’Université de Miami,
Lemieux -a paru à l'aise, surtout
durant les jeux de puissance. Le
‘66’ a obtenu une aide sur le but
de Rick Tocchet, et il a comblé
son public en marquant le but
d’assurance lors d’un jeu de puiss-
sance à 12:47 du dernier tiers, puis
son second du match dans un filet

Tout
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désert à 19:59, Sa performancelui
a valu la première étoile de la ren-
contre.

Son retour pourrait donc son-
ner le glas des Bruins, qui auront
bien du mal à combler un déficit
de 0-2 mêmesi les deux prochains
matchs seront disputés au Garden

Quant à Bourque, il a connu
une soirée difficile même s’il a ob-
tenu une aide sur le but d’Adam
Oates marqué en avantage numé-
rique à 9:43 dela troisième pério-
de. Les Bruins ont alors repris es-
poir avant que Lemieux ne vienne
trancher le débat avec son huitiè-
me but des séries.

Troy Loney et Jaromir Jagr
ont aussi marqué pourPittsburgh.
Glen Murray a été l’autre mar-
queur du Boston.

Le troisième match de la série
aura lieu, demain soir, à Boston.

  

Deux lancers
Les Bruins ont été largement

dominés au cours de la première
période en étant limités à seule-
ment deux tirs. Ils ont quand
même marqué le premier but de la
rencontre à 0:59 lorsque le jeune
Murray a été complètement oublié
par les défenseurs Larry Murphy
et Ulf Samuelsson devant le filet
de Tom Barrasso.

Les Bruins ont manquéde dis-
cipline au cours de l’engagement
et cela leur a valu quatre pénalités
que les Penguins n’ont pu trans-
former en but malgré la présence
remarquée de Mario Lemieux. Les
Penguins ont néanmoins compté
deux fois à forces égales.

Loney a créé l’égalité à 6:02 en
faisant dévier un tir de Paul Stan-
ton. Bryan Trottier avait gagné la
mise en jeu face à Adam Oatesà la
gauche de Moog.

Jagr a ajouté un second but a
17:07 quand il a complété un jeu
de Ron Francis et de Loney. Les
Bruins avaient été lents à récupé-
rer une rondelle dans leur zone et

"les trois Penguins en ont profité.
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Anatoli Semenov a lancé les Oilers en avant à l’aide-d’un tir à la
gauche de Ed Belfour, lundi soir à Chicago.

Les Oilers sont-ils à plat?
[1 Ron Low: «Nous avons besoin de 20 joueurs motivés»
 

Edmonton (PC)
 

venus à la maison dansla gri-
saille, exactement à l’image de

leur rendementen série finale de la
Conférence Clarence-Campbell.

Les Blackhawks de Chicago
ont jusqu’à présent étouffé toutes
les initiatives des Oilers et ils mé-
ritent pleinement l’avance de 2-0
qu’ils ont pris dans la série.

La série se transporte à Ed-
monton pourles troisième et qua-
trième matches ce soir et vendredi

Les Oilers, ont bien hâte de
sortir de la brume…

«Nous avons besoin de 20
joueurs motivés», a commenté la-

& coniquement l’entraîneur-adjoint
— des Oilers Ron Low.
& Edmonton ne s’est pas entrai-
& né, hier, et les réactions des
“8 joueurset entraîneurs se sontfaits
= rares.
5 «Je ne pense pas que noussom-
-$ mes en mesure de gagner si seu-
-5 lement 14 ou 15 joueurs offrent
£ leur plein rendement, a poursuivi
o Low. Le sentiment général au sein
S de l’équipe laisse entendre que cer-
2 tains ne jouent pas a plein régi-

me.»

LOilers d’Edmonton sont re-
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Trois joueurs se sont fait par-

ticulièrement remarquer par leur
absence, soit Bernie Nicholls, Joe
Murphy et Vince Damphousse.
Descatalystes à l’attaque, ils ne se
sont pas manifestés jusqu’à pré-

sent contre les Blackhawks.
Nicholls a d’ailleurs mentionné

que l’entraîneur Ted Green avait
raison d’exiger davantage de son
trio. À eux trois, ils ont marqué
un seul but et dirigé cinq lancers
seulement en direction du filet des
Hawks au cours des deux premiè-
res rencontres de la série.

«Nous avons définitivement
besoin de contribuer offensive-
ment, a confié Nicholls. Nous
avons connu des mauvais mo-
ments a Chicago, mais nous som-
mes en mesure de nous reprendre
a domicile.»

Nicholls a mentionné que Chi-
cago avait réussi à contrôler le
rythme des deux premières parties
en menottant les principaux atta-
quants des Oilers.

 

 

3000
points offerts
cette semaine

dans

LaTribune
 

 ë ©

La surface restreinte du Chi-
cago Stadium a contribué, selon
Nicchols, au phénomène.

La plus grande patinoiré du
Northlands Coliseum devrait per-
mettre aux Murphy, Damphousse
et autres de s’illustrer.

La dernière fois que les Oilers
ont tiré de l’arrière 2-0 au cours
d’une série remonte à 1983, alors
qu’ils avaient été balayés en qua-

tre matches par les Islanders de
New York en finale de la Coupe
Stanley.

L’attaquant des Blackhawks,
Jeremy Roenick, ne croit pas tel-
lement à ces histoires.

«lls sont combatifs, a-t-il dit en
parlant des Oilers. Nos deux vic-
toires ont été chèrement acquises.
Il faut se méfier parce que les Oi-
lers ont le talent nécessaire poure
renverser la vapeur.»

Les Blackhawks ont remporté
neuf matches d’affilée en séries,
un record d’équipe. Ce soir, ils se-
ront en mesure d’égaler un record
de la LNH en signant un autre
gain.

 

 

François LEMENU Pittsburgh (PC)
 

néral peut se résumer à
deux choses: évaluer le ta-

lent et négocier les contrats.
Harry Sinden excelle dans les
deux domaines. C’est ce qui ex-
plique pour une bonne part la
présence des Bruins de Boston
en finale de l’association Prin-
ce-de-Galles.

Depuis maintenant 20 ans,
ce diable d’homme veille aux
destinées des Bruins avec un
enthousiasme sans cesse renou-
velé. À travers la ligue, on le
considère, avec Glen Sather,
commele meilleur directeur gé-
néral du circuit.

«Harry a beaucoup d’expé-
rience et il travaille fort. C’est
ce qui explique ses succès, ra-
conte son adjoint Mike Milbu-
ry. Harry ressemble à un ven-
deur qui téléphone régulière-
ment à ses clients. En plein
mois d’août, malgré une cha-
leur souvent suffocante, on
peutlerejoindre au Garden où
il travaille en short et en man-
ches de chemise.»

Milbury connaît bien Sin-
den. Lorsqu’il était joueur, il
négociait lui-même ses con-
trats. L’expérience, assure-t-il,
était toujours intéressante.

«Harry a une façon bien
personnelle de mener une né-
gociation, explique Milbury.
Quandil était joueur, il adorait
la compétition mêmes’il n’a ja-
mais atteint la Ligue nationale.
Maintenant qu’il est directeur
général, il utilise ce même es-
prit compétitif dans ses négo-
ciations.»

Dans l’entourage des
Bruins, on dit qu’il s’est sur-
passé lors des Jeux olympiques
d’Albertville où il a dû négocier
avec plusieurs agents à la fois.

«Harry négocie comme s’il

|: travail d’un directeur gé-

 

La méthode
Harry Sinden
[1 A Boston, le travail mène au succès

  

jouait au poker. Mais il ne
bluffe jamais», explique Nate
Greenberg, l’adjoint de Sin-
den, lequel cumule depuis trois
ans les fonctions de directeur
général et de président.

Les échanges :
Avec les années, Sinden est

passé maître dans l’art de con-
clure des transactions. Il se
trompe en effet rarement.

«La plus grande qualité
d’un directeur général est de
pouvoir évaluer un talent, dit
Sinden. Mais pour ce faire, il
doit être entouré d’un person-
nel compétent car l’évaluation
d’un joueur doit se faire par
l’ensemble de l’organisation.»
Un directeur général doit

posséder une autre qualité: la
patience.

«Il faut prendre le temps de
bien identifier ses besoins, dit-
il. Mais lorsqu’on est convain-
cu qu’un échange nous aidera,
il faut foncer. Le secret est
d’attendre le moment propice
avant de passer à l’action.»

Sinden reconnaît qu’il y a
un élément de chance dans cha-
que transaction. Il aime ainsi
rappeler celle qui a mené au
transfert de Cam Neely de Van-
couver à Boston.

«Ce fut un concours de cir-
constances, dit-il. On avait un
joueur - Barry Pederson - qui
venait de connaître une saison
de plus de 100 points mais qui
voulait quitter Boston. Les Ca-
nucks, eux, n’allaient nulle
part et ils avaient besoin d’un
bon coup de relations publi-
ques. Nous, on aimait bien
Neely même s’il avait connu
des débuts difficiles à son en-
trée dans la Ligue nationale. Si
Pederson n’avait pas été natif
de Vancouver, je suis certain
que la transaction n’aurait ja-
mais eu lieu. Voilà pour la
chance», raconte Sinden.  
 

Lemieux revient, Bourque aussi
 

François LEMENU Pittsburgh (PC)
  

 

mieux a été salué par un ton-
nerre d’applaudissements. Le-

mieux devait revenir lors du cin-
quième match seulement, mais
une amélioration dans son état de
santé et l’utilisation d’un nouveau
protecteur pour sa main gauche
lui ont permis de hâter son retour.

Ce protecteur a été fabriqué
par un préposé à l’équipement de

|: retour au jeu de Mario Le-

l’équipe des Hurricanes de l’Uni-
versité de Miami. Il est composé
d’une mousse rigide qui a la pro-
priété de distribuer les ondes de
choc sur l’ensemble de la main.
Lemieux doit porter un gant de
baseball sur lequel la mousse est
appliquée.
Un autre protecteur avait été

élaboré avec un produit qui est
utilisé dans la confection des cos-
tumes des astronautes de la
NASA.L'effet de gravité a toute-
fois empêché son utilisation car la

mousse avait tendance à se dépla-
cer.

Durant l’absence de Lemieux,
les Penguins ont remporté quatre
matchs sur cinq.

Son retour a obligé Scotty
Bowman à retrancher Mike Nee-
dham.

De son côté, le capitaine des
Bruins, Raymond Bourque, était
aussi de retour après une absence
de trois matchs due à une fracture
du majeur de la main droite. C’est
Gord Hynes qui a écopé.

 

  
 



 

Yanic Perreault |
sous les ordres
de Dave King?

* | sont plusieurs Sherbrookois   a frapper a la porte de la Li-

 

 

 

be Corehel Le gue nationale de hockey de-
puis quelques années, mais ils

Gomir Éoepél tardent à s’y imposer. Pour-
tant, presque tous ont connu
de formidables succès au ni-

veau junior majeur, lesquels se sont poursuivis par la suite dans les
circuits professionnels mineurs.

Il y a bien Stephan Lebeau qui a fait sa niche avec le Canadien,
mais qui ne bénéficie toujours pas dela confiance entière et de l’ap-
pui inconditionnel de l’entraîneur Pat Burns.

Patrick Lebeau suit un cheminement semblable à celui de son
frère. Il a d’abord brillé dansla Ligue junior majeure du Québec.
pour ensuite connaître une campagne de 50 buts à sa premièresai-
son professionnelle avec le club-école du Canadien. Cela devaitlui
valoirle titre de recrue de l’année dans la Ligue américaine au ter-
me de la saison 1990-91. Stephan avait mérité le même honneur
avec les Canadiens de Sherbrooke deux ans plus tôt. Et pourtant,
Patrick n’a mêmepas eu droit à une seule petite chance à Montréal
cette saison...

Quand on pense aux Sherbrookois qui ontle talent pour percer
dans la LNH,il ne faut évidemment pas oublier le gardien de but
Jimmy Waite, considéré comme le meilleur gardien junior au mon-
de alors qu’il était âgé de 18 et 19 ans. Pourtant, à 23 ans, Jimmy
n’a toujours pas un poste régulier dans la LNH, lui qui avait été
proclamé le joueur par excellence des ligues de hockey profession-

nel mineur par la revue The Hockey News, il y a deux ans. A venir
jusqu’à maintenant,il n’a pas su saisir vraimentles chances qui lui
ont été offertes.

Les Lebeau et Waite ont tellement de talent, qu’ils devraient fai-
re leur niche pour de bon dans la LNH la saison prochaine. Pro-
bablement avec une autre organisation que celles à laquelle ils ap-
partiennent présentement... 0

Yanic Perreault en est un autre qu’il faudra avoir à l’oeil la sai-
son prochaine.

Pendant que ses amis Stephan et Patrick
Lebeau se prélassent sur les plages de la
Floride, que Jimmy Waite espère avoir une
chance de prendre part à un match des sé-

| ries de la coupe Stanley avec les Black-
it! hawks de Chicago, Yanic est engagé dans
it la finale de la Ligue américaine de hockey
#1 avec les Maple Leafs de St.John’s.

: Les Maple Leafs ont perdu la premiére
rencontre 6-3 lundi soir à domicile contre
les Red Wings d’Adirondack. Yanic avait
prévu un premier match difficile pour son
équipe. «Pas facile de reprendre le collier
après avoir été trois semaines sans jouer un
match», a-t-il dit, lui qui a été blanchi dans

      
Yanic Perreaut

la premier match.
Les Maple Leafs ont obtenu une passe gratuite pour la finale

après avoir éliminé Cape-Breton en cinq matchs, et Moncton en
quatre matchs consécutifs lors des deux premièresséries éliminatoi-
res.

«Nous avonsunetrès bonne équipeet les Red Wings également.
Ce sont deux équipes vraiment bien équilibrées à toutes les posi-
tions», d’ajouter Yanic. Il faut dire que les clubs-mères des deux
formations ont retourné plusieurs joueurs dans les séries de la
LAH après avoir été éliminés.

Yanic centre un trio complété par les ailiers Todd Gilligham
(son inséparable ailier gauche) et Greg Johnston (un ancien des
Bruins de Boston). Le Sherbrookois de 20 ans a obtenu quatre buts
et sept passes en 10 matchs depuis le début des séries.

Il ne fait aucun doute que Yanic s’est affirmé cette saison com-
me le joueur le plus prometteur dans l’organisation des Maple
Leafs, en compagnie du cerbère Félix Potvin. Après avoir été igno-
ré en début de saison par l’entraîneur Marc Crawford, Yanic a ex-
plosé quand on lui a donné sa chanceet il s’est même emparé dela
tête des compteurs du circuit avant de subir une blessure qui l’a
tenu à l’écart du jeu pendant une vingtaine de matchs en deuxième
moitié de saison. Il a finalement complété la saison avec 38 buts et
autant de passes malgré toutes les embûches qu’il a'rencontrées.

J’ai maintenant hâte de voir qui va succéder à Tom Watt derriè-
re le banc des Maple Leafs de Toronto. Les noms de Dave King et
de Mike Murphy sont les plus souvent mentionnés.

Pour le bien de Yanic, il vaudrait peut-être mieux que Dave

King ne s’amène pas à Toronto. Après tout, Dave King n’est-il pas
celui qui a déjà levé le nez sur Mario Lemieux à la veille d’une
championnat mondial?

Mais peut-être a-t-il changé. C’est à souhaiter.    

A’s et Cards: un duel
entre l'élève et le maître
[] «Doc» Dupré retrouve son ex-entraîneur Steve Oleschuk
 

Mario GOUPIL Sherbrooke

0: ‘assistera à un duel entre
l’élève et le maître ce soir
alors que les Athlétiques de

Sherbrooke inaugureront leur cin-
quième saison locale dansla Ligue
de baseball senior de l’Estrie, en
accueillant les Cardinaux de Coa-
ticook, champions des séries éli-
minatoires l’an dernier.

Le match, prévu pour 20 heu-
res au stade Amédée-Roy, mettra
en présence le nouvel entraîneur
des A’s, Donald «Doc» Dupré, et
un «vieux renard», Steve Oles-
chuk, qui se retrouve cette saison
a la barre des Cardinaux de Coa-
ticook.

«Steve m’a coaché pendant
quatre saison (chez les A’s ju-
niors) et ça va me faire un petit ve-
lours de le battre. Je suis sûr que
ça lui ferait aussi beaucoup plaisir
de me battre», de commenter Do-
nald Dupré à la veille de ce pre-
mier match local.

Lundi, les A’s de Sherbrooke
ont étonné bien des gens à leur
tout premier match en allant mas-
sacrer les Dodgers de Drummond-
ville 16-3.

«Un très bon départ, a répété
Dupré, hier. Je n’ai rien à redire
au lendemain d’un tel match. Les
gars ont bien frappé et tout le
monde a bien joué. J'aimerais
qu’il en soit toujoursainsi, J’ai un
club rapide, qui peut voler des
buts et vous verrez beaucoup de
“court et frappe’ cette saison.»

Le pilote sherbrookois a pré-
cisé qu’il n’avait nullement chèr-
cher à forcer la note après que son
équipe eût pris une avance de 9-3 à
Drummondville. «La loi du base-
ball nous commandait de ne rien
forcer», a-t-il expliqué.

 

Lacoursière après Lajoie
Eric Lajoie, le joueur de l’an-

«J'ai besoin de Guay à l’arrêt-court»
[] Oleschuk pourrait réserver quelques surprises aux A's
 

Mario GOUPIL Sherbrooke
 

désigné pour affronter les
A’s de Sherbrooke, son an-

cienne équipe, à son premier dé-
part comme lanceur des Cardi-
naux de Coaticook, ce soir?

«Je sais que ‘Coco’ veut lancer
contre Sherbrooke, mais je ne

pense pas que je vais lui donner
cette commande. Il a raté quel-
ques pratiques et en plus je veux
protéger le gars. Sherbrooke l’a
détruit l’an passé et il a besoin de
rebâtir sa confiance», d’expliquer
Oleschuk.

Mais le «vieux renard» n’était

Dès «Coco» Guay sera-t-il

   

 

A

 

~ a

L’artilleur Pierre Lacoursière (à gauche) affrontera ce soir les frappeurs
des Cards. Son opposant pourrait bien être l'ex-joueur des A°s Denis
Guay.

née dans la Ligue de baseball ju-
nior élite du Québecla saison der-
nière, a donc mérité la victoire à
son premier départ avec les A°s se-
niors, lundi. Ce soir, c’est Pierre
Lacoursière, l’un des meilleurs ar-
tilleurs du circuit François-Lemire
depuis quelques saisons, qui sera
le partant de l’équipe sherbroo-
koise.

L’entraineur Donald Dupré
s’attend a voir Denis «Coco»
Guay prendre place au monticule
pour les Cardinaux de Coaticook
ce soir. On sait que Guay, un
Sherbrookois, évoluait pour les
A’s la saison derniére. 11 a décidé
de poursuivre sa carrière à Coati-
cook où il a retrouvé Steve Oles-
chuk, un entraîneur qui lui a tou-
jours témoigné beaucoup d’estime
et de confiance.

«Les gars (lire les joueurs des
A°s) s’attendent a voir ‘Coco’ dé-

pas trés convaincant, du moins le
ton de sa voix ne l’était pas.

«J'ai besoin de ‘Coco’ à l’ar-
rêt-court. Je pense que c’est Terry

Smith, une jeune recrue, que je
vais envoyer demain (ce soir) au
monticule puisque Julian Tucker
n’a toujours pas obtenu sa libéra-
tion de Châteauguay. Mais je me
demande s’il en a besoin», de
poursuivre Oleschuk, qui a vu son
équipe triompher des Yankees de
Granby 6-4 vendredi, en lever de
rideau.

«Ce n’est pas sûr que ça va être
Terry Smith, non plus. Ce qui est
certain, c’est que ce sera un lan-
ceur droitier qui va débuter le
match... Je n’ai pas de gaucher!»,
a-t-il lancé en -s’esclaffant..

buter le match au monticule pour
Coaticook. Si c’est le cas, il vou-
dra sûrement donner 200 % con-
tre son ancienne équipe», s’est
contenté de souligner «Doc» Du-
pré. ’

Il s’est bien garder d’attiser le
feu...
BLOC-NOTES: Ce match sera

précédé d’une parade d’ouvertue
qui regroupera plus de 300 jeunes
joueurs de Baseball-Sherbrooke.
Cette parade aura comme point
d’origine le Marché des Grandes-
Fourches et se mettra en branle à
19h15... Les A°s seniors rendront
hommage à leur président d’hon-
neur, Tony Pinard, avant le
match. Ce dernier fut aussi un
pionnier du baseball senior à Sher-
brooke… Plusieurs anciens des
A°s seniors sont aussi attendus à 5
ce match...
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Steve Oleschuk, qui se trouvait
à Montréal depuis lundi, a sursau- ®
té en apprenant que les Sherbroo- =
kois l’avaient emporté 16-3 à”
Drummondville, en soirée lundi.

«Mais ça ne me fait pas peur,
a-t-il répliqué. Drummondville est
supposé avoir une bonne équipe,
mais ils ne sont peut-être pas si
forts que cela si, comme j'ai lu,
Marc Biron est considéré comme
leur meilleur lanceur.»

Le vétéran pilote a bien hâte de
se mesurer à ses copains des A’s ce
soir. Parions qu’il leur réserve
quelques surprises. Et ne soyez
surtout pas surpris si Denis Guay
prend place au monticule en début
de match. Avec Oleschuk, il faut
s’attendrea tout. Ca promet... 5



 

 

Robert LAFLAMME Québec (PC)
 

avey Hilton a battu diffici-
lement Aaron Smith par dé-

hier, dans un des principaux com-

Québec.

pas gênés pour huer les boxeurs.
Hilton, qui a mérité sa 30e vic-

toire, était simplement heureux
d’avoir pu résister pendantles dix
rondes du combat.

physique. Mon épouse a accouché
dernièrement et je ne me suis pas
entraîné pendant une semaine.

«Je savais que Smith (9-10-1)
serait un adversaire coriace et c’est

tomber dès le début.» 
cision unanime des juges, I

bats du gala de boxe présenté a J

Le duel a été peu enlevant et les GEE
quelque 4000 amateurs ne se sont FFT

 

plexes.
Les quatre combats préliminai-

res ont fourni passablement d’ac-
tion.

@ * Stéphane Ouellet n’a pas déçu
le public en enregistant sa cinquiè-
me victoire chez les profession-
nels, dans la catégorie des poids

@, Moyens.
Le pugiliste natif de Jonquière

a mis son rival, l’Américain Ty-
rone Haywood, hors de combat à
2:53 de la troisième ronde.

Ouellet a envoyé au tapis Hay-
wood à trois reprises, dont une

wefois dès le départ.
«Je ne suis pas en bonne forme Mig  

Davey Hilton

pourquoi je n’ai pas tenté de le n’a perdu qu’un de ses 32 com-
mettre KO même si je l’ai fait bats, n’entend pas abandonner à

en , la suite de sa performance qui a
Le pugiliste âgé de 28 ans, qui Jaissé plusieurs observateurs per-

 

«Je mesuis appliqué à frapper
avec puissance, a affirmé Ouellet.
11 frappait fort et je craignais qu’il
m’atteigne solidement. Je ne vou-
lais pas répéter les erreurs quej'ai
commises dans les premiers com-
bats.»

Le boxeur âgé de 20 ansretour-
nera dans l’arènele 19 juin, à Chi-
coutimi.

Victor Salvatore est demeuré

Davey Hilton en arrache, Ouellet triomphe
[0 Le retour de la boxe professionnelle & Québec attire 4000 amateurs

invaincu en huit combats (7-0-1)
lorsqu’il a battu Jamie McBride,
chez les poids plumes. La décision
des juges a été unanime.

«C’a été difficile, a admis l’a-
thléte de Montréal. Il m’a coupé
au dessus des yeux avec des coups

de tête et c’est la raison pour la-
quelle je bougeais énormément. Je
savais que j'étais en avant dans le
pointage.»

Serge Cusson (6-3-3) a fait su-
bir un deuxième revers en 13 déci-
sions à l’Américain Mike Juarey,
au terme d’un combat de huit ron-
des dans la classe des poids plu-
mes.

«J'aurais voulu attaquer avec
plus de vigueur mais j'étais crain-
tif parce qu’il s’agissait de mon
premier combat depuis que j'ai été
blessé sérieusement à la main droi-
te», a commenté Cusson.

Le premier duel du gala, op-
posant les Montréalais Hugues
Daigneault (6-2-1) et Eric Lucas
(4-0-2), dansla catégorie des poids

mi-moyens, n’a pas fait de maître
La décision des juges a déplu à

Lucas qui estimait avoir eu le
meilleur.

«C’est la première fois que je
boxais pendant six rondes et j'ai
faibli vers la fin du combat», a-t-il
toutefois reconnu.»
Victoire de Bonnamie

Alain Bonnamie a envoyé au
tapis Tyrone Moore à 1:28 de la
septième ronde, pour savourer son
10e triomphe chez les profession-
nels.

Une puissante droite et un cro-
chet de gauche ont fait crouler
Moore qui ne s’est pas relevé.

«C’est la victoire la plus impor-
tante de ma carrière. Moore (30-
12-2) est reconnu comme un excel-
lent boxeur aux Etats-Unis. Il
frappait fort et il excellait pour
contre-carrer mes attaques.

«J’ai été patient et j'ai attendu
les ouvertures. Ca n’a pas été
spectaculaire, mais c’est le résultat
qui compte.»   

5e défaite d'affilée pour les Blue Jays
 

Toronto (PC)
 

a espacé quatre coups sûrs en
sept manches et les Twins du

Minnesota en ont profité pourfi-
ler vers un gain de 7-1 sur les Blue
Jays de Toronto.

Mahomes, 3-1, a retiré cinq
frappeurs sur des prises tout en
n’accordant quetrois buts sur bal-
les. Tom Edensa terminé au mon-
ticule et il a récolté sa première
victoire protégée de la saison.

|: lanceur-recrue Pat Mahomes

 

Mardi, 19 mai

Les Blue Jays encaissaient ainsi
un cinquiéme revers d’affilée.

Chuck Knoblauch a dirigé l’of-
fensive des Twins avec deux coups
sûrs et deux points comptés.

La défaite est allée à Dave
Stieb, 2-4, qui a été victime de
trois points sur huit coups sûrs en
sept manches.

Tigers 3, Brewers 0
A Detroit, les Tigers ont mis fin

à une série de six défaites contre
Milkwaukee quand Cecil Fielder a
produit deux points dans une vic-
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Mercredi, 20 mai

ligue
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Mise-C-Jeu n'est sanctionné Ou parrain par aucune

ofessionnella ni aucune de ses équi 

toire de 3-0 contre les Brewers.
Les Brewers ont un dossier de

13-3 à leurs 16 derniers matches au
stade des Tigers. Frank Tanana,
qui avait subi trois défaites en au-
tant de décisions face aux Brewers
l’an dernier, n’a permis que deux
coups sûrs en six manches et un
tiers pour mériter la victoire. Il a
donnécinq buts sur balles, mais a
également retiré cinq frappeurs
sur des prises.

John Doherty a lancé de façon
parfaite en une manche et deux
tiers de relève et Mike Henneman
a lancé en neuvième, accordant un

troisième coup sûr aux Brewers. Il
a néanmoins protégé une septième
victoire.

Tanana a entrepris le match
avec 2,581 retraits sur des prises
en carrière, à égalité avec Bob Fel-
ler. Avec ses cinq retraits, il a éga-
lement devancééWarren Spahn et
se retrouve maintenant au 14e
rang de tous les temps.

Ron Robinson (0-1) en était à
son premier départ en carrière
pour les Brewers. Il a accordé
deux points à la suite de quatre
coups sûrs en quatre manches et
deux tiers.

White Sox 2, Royals 1
A Chicago, Charlie Hough,

Scott Radinsky et Bobby Thigpen
ont espacé six coups sûrs, hier
soir, quand les White Sox ont dis-
posé des Royals de Kansas City au
compte de 2-1.

Hough, 1-1, signait ainsi sa
première victoire en cinq départs
cette saison. Il a du même coup
remporté sa 196e victoire dans les
ligues majeures. Bob Thigpen a
terminé au monticule et il a récolté
sa lle victoire protégée.

Robin Ventura (ballon-sacrifi-

ce) et Craig Grebeck (simple) ont
produit les points des White Sox.

Appier, 3-3, a été le lanceur per-
dant, lui dont la moyenne de
points mérités se chiffre à 1.76.

Les Royals ont marqué leur
seul point en troisième sur des
simples consécutifs de Rico Rossy,
Dave Eisenreich et Gregg Jeffé-
ries.

Yankees 5, Angels 4
A New York, Bert Blyleven, de

retour au jeu après avoir subi une
intervention chirurgicale à l’épau-
le (blessure acromion-ligamentai-
re), a lancé six manches solides
mais les Angels de la Californie se

sont quand même inclinés 5-4 en
10 manches face aux Yankees.

Blyleven, dont la dernière sor-
tie remontait au 10 août, 1990, a
accordé des circuits à Mel Hall et
Kevin Maas en deuxième manche
et il a semblé éprouver des problè-
mes de contrôle même si sa balle
courbe avait de l’étoffe.

Blyleven a accordé trois points
sur huit coups sûrs.

Bobby Rose a claqué un circuit
de deux points pour les Angels en
début de huitième, mais Matt No-

kes a claqué un coup en solo en fin
de manche pour créer l’égalité.

Tewksbury récolte
une 5e victoire
 

Atlanta (AP)
 

à l’aide de deux coups sûs
dans un gain décisif de 7-2 des

Cardinals de St.Louis sur les Bra-
ves d’Atlanta.

Bob Tewksbury, 5-1, a bien es-
pacé sept coups sûrs et trois buts
sur balles en huit manches; Todd
Worrell a terminé au monticule.

Terry Pendleton a connu une
soirée de 0-en-5 pour mettre un
terme à une séquence de 15 mat-
ches avec au moins un coup sûr.

La défaite est allée à John
Smoltz, 3-4.

Damon Berryhill a produit les
deux points des Braves en sixième
en claquant son cinquième circuit
de la saison.

Phillies 4, Astros 3
A Philadelphie, Dave Hollins a

Fi Jose a produit trois points

connu son premier match de deux
circuits en carrière et Curt Schil-
ling a lancé six bonnes manches à
son premier départ en deux ans
quand les Phillie ont disposé des
Astros de Houston au compte de
4-3.

Hollins a réussi un coup en solo
aux dépens de Butch Henry, 0-4,
en troisième mancheet il a ajouté
un coup de deux points en cinquiè-
me après un but sur balles à Ru-
ben Amaro. Hoilins totalise cinq
circuits cette saison, un de moins
que son total de l’an dernier.

Schilling, 3-2, n’avait pas com-
mencé un match depuis le 6 sep-
tembre 1989 lorsqu’il portait les
couleurs des Orioles de Baltimore.

Jeff Bagwell a produit les trois
points des Astros en huitième à
l’aide de son sixième circuit de la
saison.  
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Dave King
se fait
attendre

Calgary (PC)

|: dirigeants de Hockey Ca-

 

 

nada espèrent savoir d’ici lun-
di si Dave King demeurera à

son poste d’entraîneur de l’équipe
nationale.

Le nom de King est souvent
mentionné parmi les candidats
possibles pour les postes d’entraî-
neurs chez les Flames de Calgary
et les Maple Leafs de Toronto.

lan MacDonald, président du
conseil de Hockey Canada, a ra-
conté hier qu’il avait discuté de la
question avec King lors des der-
niers championnats du monde, à
Prague.

«Nous nous sommes entendus
à Prague pour donner une couple
de semaines à Dave afin qu’il dé-
cide de ce qu’il veut faire, a dit
MacDonald. Lundi prochain les
membres du conseil de direction
espèrent connaître ses intentions.»

Le contrat de King avec l’équi-
pe nationale se termine le 30 juin.
Il occupe les fonctions d’entraî-
neur et directeur général depuis
1983.

«Je pense que personne d’autre
que Dave ne sait ce qu’il va faire,
a dit MacDonald. Il est entière-
ment libre de chercher un autre
emploi, mais nous devrons être fi-

xés la semaine prochaine. S’il
nous quitte, nous devrons agir trés
rapidement pour lui trouver un
remplaçant.»

King se trouvait à Vancouver,
hier, et il n’a pu être rejoint pour
commenter la situation.
Un quotidien de Toronto ra-

contait dans son édition d’hier
qu’à moins que King ne signe un
contrat avec les Flames d’ici la fin
de la semaine, le président des Ma-
ple Leafs, Cliff Fletcher, allait lui
soumettre une offre de contrat. 5
Un porte-parole des Flames, —

Rick Skaggs, a raconté que I’équi- &=
pe n’avait pas de date limite pours.
se trouver un nouvel entraineur. °

«Nous ne nions pas que Dougg
Risebrough (le directeur général) g
ait rencontré Dave King, a dit=
Skaggs. Mais je ne crois pas que =
Doug soit pressé d’embaucher son
entraîneur. Il va laisser les choses &
suivre leur cours.» 3

Risebrough a renoncé à sesZ.
fonctions d’entraîneur le 3 mars, =
pour confier le poste à Guy Char- 2
ron sur une base intérimaire.

Charron, King, Brian Sutter,
l’ancien entraîneur des Blues de
St. Louis, ainsi que son frère Dar-
ryl, un adjoint chez les Black-
hawks de Chicago, figurent parmi
les candidats chez les Flames.

Chez les Maple Leafs, on parle
aussi de Mike Murphy, un ajoint
la saison dernière, qui pourrait
succéder à Tom Watt comme en-
traîneur-chef.
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Martin, un vrai “Roy’…
0 Les A's écrasent les Ambassadeurs de Lévis 13-1
 

Lévis
 

artin Roy a fait amende ho-
norable hier soir alors qu’il
a lancé un match complet

pour conduire les Athlétiques de
Sherbrooke à unevictoire écrasan-
te de 13-1 contre les Ambassa-
deurs de Lévis, dans un match ré-
gulier de la Ligue de baseball ju-
nior élite du Québec.

Roy, une recrue de 20 ans, a
complètement mystifié les puis-
sants cogneurs des Ambassadeurs,

en quatre manches à sa sortie pré-
cédente. Hier, il n’a permis que
cinq coups sûrs et deux buts sur
balles tout en retirant sept frap-
peurs au bâton.

«Un vrai Roy, s’est exclamé
son entraîneur Richard Lacasse
après le match. Martin a été super-
be. Les gars l’appellaient le ‘king’
de Lévis après le match. Il a été en
contrôle pendant toute la partie.
D'ailleurs, on ne lui a pas aidé en
commettant quatre erreurs en dé-
fensives, ce qui fait qu’il a lancé
plus de balles qu’il aurait dû. Il

‘lui qui avait accordé cinq points faut dire quele terrain est durici.

 

Mêmes’il était admissible à évoluer dans les rangs midgets, le jeune
Derek Pearson de Richmond, âgé de 17 ans, a réussi à se tailler un pos-
te au sein des Olympiques de Drummondville de la Ligue junior majeu-
re élite du Québec. Il évoluera comme deuxième receveur de l’équipe,
en plus d’agir comme frappeur désigné et coureur suppléant. En tant
que recrue,il espère bien pouvoir prendre part à la moitié des parties
(40) prévues au calendrier régulier. À signaler qu’à sa première présen-
ce au bâton, lors d’un match d’exhibition, il a claqué un coup de cir-
cuit. Porte-couleurs des Royaux de Drummondville de la Ligue de dé-
veloppement midget AAA l’an dernier, Derek compte bien améliorer
sa technique sur le plan défensif et n’entrevoit pas trop de problèmes
quant à l’aspect offensif de son jeu…

-0-

Le Club de tennis de Richmond entend mettre l’emphase sur une
plus grande participation du public cette saison. En effet, on veut re-
cruterle plus de gens possibles et les débutants tout commeles anciens
pourront profiter des terrains au mêmetitre queles experts et les mem-
bres réguliers du club. L’exécutif du Club se compose d”Yvon Poirier à
la présidence, Madeleine Bolduc, secrétaire-trérosière, Paul Voisard,

entretien, François Prince, compétition, Michel Bilodeau comité des
anciens, Richard Blais, Richard Huckle et Georges Lacroix, comité
discipline. Les autres directeurs sont Luc Côté et Sylvain Gagnon. Les
cartes de membres sont déjà en vente.

La balle arrive rapidement lors-
qu’elle touche le sol. Ce n’est pas
facile.»

Les Athlétiques continuent
donc à faire trembler leurs adver-
saires avec leur coup de bâton, ce
qui leur a valu une 7e victoire en

huit matchs depuis le début de la
saison. Ils trônent donc au som-
met du classement. Hier, ils ont
obtenu 11 coups sûrs et les Am-
bassadeurs ne se sont pas aidés en
commettant sept erreurs défensi-
ves.

«On marque beaucoup de
points; on a de gros canons.
Quand l’équipe adverse voit notre
alignement, on dirait que l’on
commence le match avec deux
points d’avance. Nous sommes in-
timidants. Nos huit premiers frap-
peurs peuvent cogner la balle de
l’autre côté de la clôture, pour le
circuit, à tout moment», de ren-

chérir Richard Lacasse.
Les A’s ont assommé les Am-

bassadeurs dès le départ avec cinq
points en première manche et qua-
tre autres à la séquence suivante.

Hier soir, ce sont les Lachance
qui ont pris en main l’attaque
sherbrookoise, Alain obtenant
deux doubles, René un double et
un simple, et Louis deux simples.
Christian Bilodeau a également
obtenu deux simples. Pascal St-
Pierre, Simon Gauthier et Chris-
tian St-Pierre ont contribué un
simple chacun. À noter que Pa-
trick Gosselin a soutiré quatre
buts sur balles dans ce match.

Les A’s juniors AAA dispute-
ront leur prochain match jeudi
soir en recevant les Aigles de
Trois-Rivières au Stade Amédée-
Roy.
 

tm- TA
>.

 

he
rb

ro
ok

e,
me
rc
re
di

20
ma

i
19
92

Décédé d’une crise cardiaque alors qu'il se trouvait en voyage au
Mexique, jeudi dernier, Paul Marchessault, le président des Cantonniers
de Magog de la Ligue de hockey Midget AAA, a été conduit à son dernier
repos hier, à Magog. Les membres de sa famille et plusieurs personnes
qui ont eu la chance de le côtoyer ont assisté à ses funérailles. Paul
Marchessault fut un grand bénévole sur la scène sportive magogoise
pendant plusieurs années. Ce sont d’ailleurs six porte-couleurs des
Cantonniers de Magog qui ont agi comme porteurs du cercueil. ll s’agit
de Pascal Hamel, Jean-François Rossetto, hristian Labonté, Martin

l’église St-Jean-Bosco de Magog. 

Un dernier adieu à Paul Marchessault

Bernard, Frédéric Fortier et Hugues Gervais. Les funérailles ont eu lieu en

 

    

 

 

 

 

Drummondville assommé
dès la première manche
 

Louis-Eric ALLARD Drummondville
 

re manche au Stade muni-
cipal de Drummondville,

hier soir, auront manquéle scé-
nario du match. Les Patriotes
de Ste-Foy ont marqué quatre
points dès leur premier tour au
bâton en route vers un gain de
7-1 contre les Olympiques de
Drummondville dans un match
de la Ligue de baseball junior
majeur élite du Québec.

Les Drummondvillois ont
par la suite fait face à un lan-
ceur en pleine possession de ses
moyens. En six manchesde tra-
vail, Yves Louchard a limité
l’attaque des Olympiques à un
point et deux maigres coups
sûrs. Stéphane Angers est venu
terminer la rencontre.

Après le mateh, l’entraî-
neur-chef des Olympiques, Pa-
trick Lemay parlait de la pre-
mière manche qui a été le fait
saillant de cette rencontre.

«Elle a eu un effet assom-
moir sur notre équipe. Avec
une équipe inexpérimentée, on
ne peut se permettre de jouer
toujours du baseball de rattra-
page, faisait-il remarquer.

«Quand est-ce qu’on va se
mettre à marquer des points en
début de match? », se question-
nait pour sa part son adjoint
Daniel Manseau.

En effet, jusqu'ici les deux

CG: qui ont raté la premiè-

victoires des Olympiques au-’
ront été l’oeuvre de retours en
fin de rencontre. Les Olympi-
ques semblent incapables de
prendre les devants.

Patrick Lemay a aussi vanté
les mérites de Louchard et sur-
tout de sa défensive qui l’a fort

bien appuyé en plusieurs occa-
sions. Cependant, il s’attend à
ce que son offensive ait un peu
plus de mordant.

«On n’a que trois coups sûrs
aujourd’hui (hier), il est diffi-
cile de gagner un match dans ce
temps-là. Il va falloir se mettre
à frapper, surtout du côté du
coeur de notre alignement qui
n’a qu’un coup sûr aujourd’hui
(hier). Il est encore trop tôt
pour prendre panique et effec-
tuer des changements majeurs,
mais après les matches de de-
main (ce soir) contre Charles-
bourg et samedi contre Sainte-
Foy, notre période d’évalua-
tion du personnel va être ter-
minée», a indiquéle pilote.

Les quatres pre'aniers points
des Patriotes auront été amor-
cés par deux buts sur balles et
trois simples, dont celui de
deux points de Michel Laroche.
Les visiteurs ont ensuite ajouté
un point en quatrième et deux
autres en sixième. La timide ré-
plique drummondvilloise est
survenue en troisième manche
sur un triple d’Yves Lévesque
qui est venu marquer sur un
roulant à l’avant-champ de Syl-
vio Fréchette.

David Tourigny a été le lan-
ceur perdant. En cinq manches
et deux tiers, il a accordé les
sept points (deux non mérités)
sur sept coups sûrs et cinq buts
sur balles. Jean-Pierre Bélan-
ger a complété la rencontre.

Les Olympiques seront à
nouveau à l’oeuvre ce soir en
recevant la visite des Alouettes
de Charlesbourg. Le gaucher
de 17 ans Patrick Dolan effec-
tuera son premier départ dans
la LBJMEQ.
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Le Sorellois Marco Potvin a enlevé les honneurs dela finale chez
les Modifiés lors du premier programme de la saison de stock car
sur terre battue à l’Autodrome Drummond. I] a devancé Bernard
Mathieu au 24e et avant dernier tour pourfiler vers la victoire. Ma-
thieu a finalement terminé au troisième rang, alors que Martin Roy
prenait la deuxième position. Ce dernier ainsi que Luke Plante
avaient remporté les courses préliminaires, alors qu’André Parent
gagnait la consolation et Bernard Mathieu la course suicide.
Chez les Sportsman, Daniel Ruel a égalé un record de piste qu’il

détenait depuis le mois de juin 1989 (24,46 secondes) pour devancer
Michel Viens et Martin Landry à l’arrivée. Claude Fournier a do-
miné chez les Récents Modèles en remportant la finale et la préli-
minaire. En finale, André Larivière et Richard Laplante ont pris
respectivement les deuxièmeet troisième rangs. Finalement chez les
Amateurs, Marcel Messier a été le meilleur en finale. Notons que
dans les autres préliminaires, Clément Therrien et André Salvas
(Sportsman) ainsi que Normand Couture (Amateurs) ont triomphé.

— 0 —

Le jeune Jean-Sébastien Roy d’Acton Vale sait rapidement se
faire un nom en motocross. À sa deuxième année de compétition
chez les Experts, Jean-Sébastien démontre beaucoup de talent.
Après les deux premières étapes du championnats canadiens, il se
retrouve au troisième rang au combiné. Le weekend dernier,il a ter-
miné deux fois troisième en 125cc et a pris le deuxièmeet le troisiè-
me rang en 250cc. Sa deuxième postion lui permettait mêmede de-
vancer Carl Vaillancourt,le maître incontesté du Québec en moto-

cross. Agé de seulement 18 ans, Jean-Sébastien peut maintenant se
permettre defaire la vie dure aux Ross Pederson, Alan Dyck et Carl
Vaillancourt. Il participera, samedi et dimanche prochain, au cham-
pionnat canadien d’arénacross présenté à Rivière-du-Loup.
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foyer refuge
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lampe solution du
nuit

panique
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5 lettres: creux de la main
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numéro 397: sablidre

 

  
Ne,

du 22 déc, au 20 janv.

L'autre sexe vous dore la pilule. Un écho se fait
entendre. L'intérêt augmente. Un étranger ap-
paraît. Il faut être conséquent en tout. Une difficul-
té est aplanie. Vous n'aimez pas les coups d'encen-

soir.

CUereau )
Le miel est toujours bien doux. Un être vous ins-

pire. Nécessité fait loi. Surveillez votre humeur.
Vous donnez un exemple profitable. Tout revient
au normal pour vous. Vous éprouvez un choc im-
prévu. Une aventure vous passionne.

Poisson du 20 fév. au 20 mars

Vous trouvez chaussure à votre pied. Deux Ames
finissent par se comprendre. Un plan se dessine.
Votre mémoire n'a rien oublié. La chance frappe à
votre porte. En tout tempsil faut faire la part des.
choses. Le plaisir vous gagne.

CBelia_) du 21 mers au 20 avril

-On vous invite à un nouvel endroit. Un sourire
est tout un monde pour vous. Vous parlez un lan-
gage imagé. Vous entrevoyez plusieurs possibili-
tés. Vous adorez l'autre sexe. Ne mésestimez pas
autrui. Vous démontrez votre habilité.

aureau du 21 avrit au 20 mai

Vous vous égarez dans un milieu nouveau. La
coupe est près des lèvres. C'est un bien pour un
mat. Ne jetez pas la pierre au premier venu. Mes-
sage équivoque. Vous formulez un déair. Faites fi

des critiques.

du 21 janv. au 19 fév.
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VOYEZGA COMME
un ABRI-
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ILAGACHENOTRE
SURPRISE!

 
 

( Gemeaux ) Au 21 mai au 21 juin

Une tentation vous transforme. L'intérêt d'hier
n’est pas celui d'aujourd'hui. Deux têtes valent
mieux qu'une. Un décor vous ouvre les yeux. L'au-
tre sexs ne se trompe pas. On attend un mot de

vous.
‘vin au juillet

ARCEL du 22 jué 22 juille:

Vous faites preuve de philosophie. On vous sc-
compagne. Un être ne pense qu'àlui. Votre raison-
nement est juste. Une besogne vous passionne.
Vous changez de tactique. Une personne ss montre
intrigante. Le chat sort du sac.

; du 23juillet au 23 aoûtC Lion)
Vous devenez plus pratique. Des obstacles se

dressent sur la route. Votre flair vous suggère des
développements remarquables. Votre confianceest
bien placée. Un rôle n’est pas bien compris. Peine
passagère.

Verge >du 24 août au 22 sept.

Des résultats dépassent vos espérances. ll y 8
une ombre au tableau. Vos efforts s'avèrent fruc-
tueux. Vous provoquez un incident insolite. Vous
avez beaucoup d'initiative. Un avantage vous re-
vient. Chassez toute inquiétude.

Balance du 23 sept. su 23 oct.

Une personne se met en évidence. Votre ressen-
timent était bien fondé. Quelqu'un vous chuchote
quelque chose. Vous éprouvez une drôle de sensa-
tion. L'attout se divise. Aucune raison de protes-

ter. Votre coeur vous guide.

( Scospi
on

)

pLon du 24 oct. au 22 nov.

Vous en connaissez long au sujet d'un incident.
Chaque fleur a son parfum. L autre sexe vous side
dans vos problèmes. On admire votre tact. Une
idée vous séduit. Vous n'en croyez pas vos oreilles.
Un désir se réalise.

(Sagittaire ) du 23 nov. au 21 déc.

Vous devez jouer bien serré. La vie romanesque
vous intéresse. Onlit dans votre jeu. Vos fonctions
sep nt. Vous déplorez une ab . La crédu-
lité peut vous jouer un mauvais tour. Ne donnez
488 trop d'importance à des choses accessoires.   
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Nouveau conseil du Barreau
Les membres du Barreau de St-François ont procédé, lors de leur
assemblée générale annuelle, à l'élection de leur conseil pour l’exercice
1992-1993. Il s’agit, en arrière-plan de Mes Benoît Bachand, Paul
Crépeau, Michel Dussault et Line Samoisette, et en avant-plan, de Mes
Roland Veilleux, Jean-Marie Fortin (bâtonnier), Denise Trudel-Lussier,
Hélène Maillette et Pierre Lessard. Me François Huot était absent au
moment de la photographie.

 

La
Tr
ib
un
e,

Sh
er

br
oo

ke
,

me
rc

re
di

20
mo

i
19
92

Ph
ot
o

Té
lé
ph
ot
o

po
r
Ch

ri
st

ia
n
La
nd
ry

Plantation d’arbres
Le ministre de l’Environnementet député de Sherbrooke, Jean Charest, à
profité d’une cérémonie de plantation d'arbres tenue à Lennoxville pour
annoncer que le programme Mon Milieu, Mes Arbres favorisera la
plantation de plus de 325 millions d’arbres, au cours des six prochaines
années. gauche, le maire de Lennoxville, Duncan Bruce, qui participe
à la plantation. À sa droite, le recteur de l’Université Bishop, Hugh
Scott. Forêts Canada met à la disposition des Canadiens un service

e d'information sans frais concernant le programme, au 1-800-563-0202.
a

 

L'Association des gestionnaires
en ressources humaines de
l’Estrie (AGRHE) a profité de
son colloque annuel pour
remettre divers prix. Ainsi, dans
l'ordre habituel, de gauche à
droite, Renée Roy, finissante à
la faculté d'Administration, et
Pascale Rioux, étudiante en
Techniques administratives,
option gestion des ressources
humaines, au Cégep de
Sherbrooke, ont recu les prix
remis à des étudiants tandis que
MM. Bruno Paradis et Daniel
Samson ont raflé le prix Carrier-
Fortin. Ces deux cadres au
Service des ressources humaines
de C.S. Brooks, à Sherbrooke,
ont mérité ce prix pour
l’originalité, l'efficacité et 

l’universalité d’une méthode
d’un programme de formation.
Ils ont reçu leur prix des mains
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Prix aux gestionnaires méritants en ressources humaines
du président de l’AGRHE, Henri
Bourassa (complétement à droite
sur la photo).

  
Windsor honore 50 citoyens

À nouveau cette année, Windsor a
rendu hommage à ses bénévoles, lors
d’une grande fête organisée en
collaboration avec le conseil municipal. K
Une cinquantaine de bénévoles,
représentant autant d’organismes de
la région, ont reçu un certificat
d'honneur soulignant leur implication
Sur la photo, le comité organisateur
de l’événement: Yolande Côté,
directrice du Centre d'action bénévole
de Windsor, Nicole Beaudoin, Lucienne
Noël, RogerSt-Laurent, Lionel
Turgeon, Denis Péloquin, Réjeanne
Auger et Daniel Coutu.
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Melissa Tossel et Jasmin
Castonguay ont été honorés du
titre de patineurs les plus
améliorés du Club de potinage
artistique de Sherbrooke, lors
d’une soirée meritas tenue à la
Loge des Élans de Sherbrooke.
La petite Virginie Beaudin a été

“ choisie la meilleure patineuse du

programme d'initiation PCP,
alors que Valérie Beaudoin a
reçu le trophée La Tribune pour
son excellence aux tests en
figure. Elle a aussi dominé les
tests en style libre et en danse.
Sur la photo de droite, Jason
Dénommée (avant-plan) et
Manon De Maisonneuve

artistique    
(gauche) ont respectivement reçu
les trophées des meilleurs
compétiteurs de classes
inférieures à pré-novice et
supérieures à novice. Maude
Brousseau et Sylvain Lalonde ont
été choisis comme le meilleur
couple de style libre.
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Témoignage: La drogue, un
sauf-conduit pour la prison
Les membres du Club Optimiste de Sherbroo-

ke organisaient récemment un souper à l’inté-
rieur des murs de la prison de Sherbrooke. Dans
un premier temps, ils voulaient permettre à cinq
jeunes pensionnaires du Relais St-François de
rencontrer les détenus et de discuter avec eux,
mais tout au long de cette visite, on a pu sentir
que les membres Optimistes étaient tout aussi dé-
sireux de savoir.
Parmi ceux qui sont parents d’adolescents,

plusieurs membres optimistes ont paru inquiets
en constatant que tout se joue entre 13 et 16 ans,
dans la plupart des cas. C’est à cet âge que les
jeunes délinquants ont connu leurs premiers dé-
mêlés avec la justice et c’est également à cet âge
que les détenus ont entrepris leur «carrière dans
le crime».

Semble-t-il, tout se joue à cet âge, mais on a
également pu constater un dénominateur com-
mun: la drogueet l’alcool. Dans bien des cas,les
malheurs ont commencé avec le premier joint
fumé avec les copains de la polyvalente. La mi-
sère noire n’a pas été instantanée avec la premiè-
re volute de fumée, mais quand les prisonniers
tracent le bilan de leur carrière, presqué imman-
quablement, ils remontent en arrière… jusqu’à
ce premier joint, cette première ligne de cocaïne.

Pourles jeunes délinquants, cette visite en pri-
son se présentait un peu comme une admission
au temple de la renommée. Derrière les barreaux,

ils pourraient rencontrer des gens de leurs con-
naissances, des individus qu’ils considéraient
presque comme des idoles.

Ils ont vite déchanté en entendant le témoigna-
ge des cinq détenus venus discuter avec eux. Leur
visage s’est allongé quand les détenus leur ont
confié qu’à leur âge,ils étaient exactement com-
me eux. Quand les détenus leur ont dit qu’eux
aussi, à leur première visite dans un centre d’ac-
cueil pour jeunes délinquants, s’étaient promis
de ne plus jamais se faire prendre. Et pourtant..
Quand un jeunea tenté de faire porter le blâme

sur ses parents, il a aussitôt été rappelé à l’ordre
par un des détenus. «J'ai eu la chance d’avoir de
bons parents, une bonne famille, de l’amour et
beaucoup d'affection. Mais quand je suis tombé

+  abe.

 

Paul Fillion aime bien imiter son idole Gerry Boulet, lors des spectacles

le nez dans la poudre, à 16 ans, plus rien ne pou-
vait m’arrêter. Plus tard, je me suis retrouvé avec
une seringue dans le bras. Durant deux ans, j'ai
été surle trip, les bras percés comme une pelote a
épingle, jusqu’à ce que je me reveille en prison.
Aujourd’hui, j’ai une femmeet une petite fille de
trois mois qui m’attendent à la maison».
Un autre détenu qui en était à son premier sé-

jour en prison devait nous confier «En entrant
ici, j'ai tout perdu: ma blonde, ma job, mon
auto. Tout perdu...»
«Ce qui m’a conduit ici, ce sont les stacauses»

de confier Daniel, le plus volubile des cinq déte-
nus venus rencontrer les membres du Club Op-
timiste et leurs cinq jeunes protégés. Il s’expli-
que. «Quand on se retrouve dansle trouble, c’est
toujours à cause de quelqu’un d’autre, à cause de
quelque chose d’autre. Sta-cause de mes parents,

“ sta-cause de la société, sta-cause de la justice, sta-

cause du système judiciaire, sta-cause de mes
amis...»

Daniel poursuit en disant «Tes problémes sont
réglés en partie, la journée ou tu as le courage de
te regarder dans le miroir et de dire honnétement
«S’ta cause de moi, c’est de ma faute, si je me re-
trouve ici». Il ajoute «Oui, ça peut faire drôle
d’entendre un prisonnier parler d’honnêteté.
Mais tout commence là, il faut savoir être hon-
nête avec soi-méme...»
Un autre point important à retenir du témoi-

gnage des détenus, c’est le fameux mur de bri-
ques. «Aussi longtemps qu’on garde nos problè-
mes en dedans, sans vouloir communiquer avec
ceux qui veulent nous aider, ce sera impossible de
s’en sortir. Quand on réussit à démolir ce mur de
briques qui sert à nous isoler du monde, c’est là
que nos problèmes commencent à se régler. Il
faut apprendre à communiquer et à parler hon-
nêtement. Au début, quand un psychologue me

demandait c’est quoi ton problème, je répondais
c’est pas moi qui a un problème, c’est vous au-
tres», d’ajouter Daniel et ses copains, alors que
les jeunes du Relais St-François affichaient un
sourire gêné, en se reconnaissant un peu trop der-
rière cette description faite par les détenus.

   
mettant en vedette le Groupe Songe. Cet orchestre a conquis les
détenus, lors du spectade présenté au centre de détention de
Sherbrooke, avec le concours du Club Optimiste de Sherbrooke.

  

Quand sonne l’heure de la vérité
...une confession sans fausse note
Les membres de l’orchestre «Songe» ont un peu hésité avant d’ac-

cepter l’invitation de Roland Dussault et Marc Boivin du Club Opti-
miste de Sherbrooke, pouraller offrir un spectacle gratuit aux prison-
niers du Centre de Détention de Sherbrooke. S'ils ont hésité, ce n’était
pas simplement parce qu’ils devaient travailler bénévolement, ni parce
qu’ils devaient quitter leur emploi un peu plus tôt afin de présenter ce
spectacle. C’était plutôt l’inquiétude qui les rongeait. Pour le com-
mun des mortels, la prison c’est un monde inconnu, un monde de vio-
ence.

Ils ont finalement accepté d’y aller et tous ont goûté cette expérience
fort enrichissante. En fait, on ne sait trop qui en a retiré le plus de pro-
fit sur le plan humain. Les jeunes du relais St-François ? Leur éduca-
teur ? Les détenus ? Roland Dussault, Marc Boivin, le président Clé-
ment Jacques et les membres du Club Optimiste de Sherbrooke ? Paul
Filion et les membres de son orchestre ? À moins que ce soient les di-
.rigeants du Centre de Détention de Sherbrooke, les Claude LeBlanc,
Raymond Latendresse, Jacques Sage et compagnie.
Bien malin serait celui qui pourrait dire à qui cette visite a été le plus

profitable, puisque tous ont su en tirer profit, à différents degrés. Les
détenus ont dû faire preuve de courage pour fouiller au fond d’eux-
même afin de faire ce témoignage. Paul Fillion du groupe Songe a
également rendu un témoignage émouvant en présence des prison-
niers. ;

Sur le coup, je me suis dit «Ah non. Il ne va pas commencer à ra-
conter ses problèmes aux détenus. Ils ont déjà bien assez de problèmes
commeça.» ;
Mais non, l’histoire de Paul ressemblait étrangement à celle des dé-

“ tenus venus l’entendre. Une histoire en tout point semblable jusqu’au
jour où, étant au chevet de son père sur son lit de mort, Paul a juré
qu’il allait changer de vieet il a tenu parole. Aujourd’hui, PaulFillion
rend hommage aux membres de son orchestre qui l’ont aidé a tenir le
coup et à faire preuve d’abstinence, même quand il chantait dans un
club où la boisson coule à flot. .

On aurait entendu une mouche voler dans le gymnase de la prison
Talbot. Les prisonniers l’ont écoutéreligieusement et à compter de ce
moment, ils ont considéré Paul comme un allié. Comme un desleurs
qui a réussi à s’en sortir…

Les prisonniers ont grandement apprécié ce contact «avec le monde
extérieur» et ils ont témoigné leur gratitude envers Claude LeBlanc,le
directeur des Opérations à la Prison Talbot, ‘qui a servi d’intermédiai-
re entre les membres du Club Optimiste et la direction de la Prison
Talbot. On se trouvait bien loin des quelques détenus qui peuvent oc-
casionnellement se plaindre de la qualité de la nourriture et de mau-
vais traitements...

   

 

Textes et recherches

Les arts m’enchantent

 

  

(’était mon secret...
La semaine des arts
C’est un beau trésor
C’est pour ceux
Qui sont talentueux
Et qui aiment les jeux.

Les arts, c’est un lien entre
la création et l’abstraction,

ils demandent toujours
de l’imagination.

Les arts, on peut les garder
comme un trésor

ou les dévoiler à une perlé rare.

Il faut avoir de l’imagination
Pour créer une impression
Il y a de la musique
Fantastique
Dramatique Les arts peuvent être dramatiques,
Et ludique. comiques,

mais ils demeurent toujours
C’est bien beau de garder fantastiques.

ses secrets
Mais il faut bien dévoiler

qu’on est parfait
Il faut être responsable
Et être fiable
Tout en partageant ses talents
C’est bien important.

Les arts, sont des habiletés
qu’on peut développes
avec qualité.

Les arts, peinture et sculpture
me donnent de la culture.

Vicky Blais Les arts, opéra et danse
Julie Martel G. c’est une question de confiance.
Annick Lallier i

AnneFhilippe Trudeau C’était mon secret...
le Desranleau Marie-Danielle Duval

Karine Bégin et Annie Côté
de l’école Desranleau ©
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Pascale Grand refait ses forces
D De retour dur la marcheuse de Magog se prépare mentalement pour Barcelone
 

André LAROCHE Sherbrooke
 

cheuse magogoise Pascale
Grand ne sait pas sur quel

pied danser lorsqu’elle regarde les
chronos ordinaires inscrits là-bas.

L’athléte pré-sélectionnée pour
les Jeux olympiques de Barcelone
a réussi sa meilleure performance
lors d’une compétition sur piste
disputée en banlieue de Paris,il y
a trois semaines. Elle a complété le
10km en 46min49sec.

Grand a ensuite pris la direc-
tion des pays scandinaves où, lors
de deux épreuves du circuit euro-
péen, elle n’a pu faire mieux que
46min53sec lors de la tranche nor-
végienne.

«J’étais partie pour faire un
bon temps, mais j’ai eu des cram-
pes au ventre au sixième kilomètre
et j’ai dû arrêter pendanttrente se-
condes pour me masser», a-t-elle
raconté. «Ces problèmes vont et

viennent depuis un an et je vais
tenter de me faire traiter par les
médecins pour les régler avant les
Jeux de Barcelone.»

Grand se dit tout de même sa-
tisfaite de cette première expérien-
ce européenne puisqu’elle n’a pas
à réussir de bons chronos en début
de saison.

Néanmoins, presque du même
souffle, elle avoue que ses temps

D: retour d’Europe, la mar-

Pascale Grand

 

;1]\(

sont décevants pourl’effort inves-
ti dans sa préparation hivernale
concoctée à Colorado Springs.
C’est pour cette raison qu’elle
s’envolera pour la Californie à la
fin du mois «pour me convaincre
que je n’ai pas mis toute cette
énergie pour rien».

«Pas pour me comparer aux
autres, mais pour voir ou j’en
suis», a-t-elle précisé.

Et si ses performances ne sont
pas encore à la hauteur de ses at-
tentes en Californie? «Mon entraî-
nement ne sera pas à revoir puis-
queje suis en bonne forme. Il s’a-
gira juste de trouver le petit pro-
blème qui me gêne», a-t-elle ré-
pondu.

Depuis quelques semaines,
Pascale Grand a un père million-
naire, heureuse victime de Loto-
Québec.

Embarassée d’aborder cette fa-
cette de sa vie privée, la Magogoi-
se a avoué quecette providenceal-
légerait sa vie d’athlète de la con-
trainte financière. «Ce n’est pas
moi qui ai gagné cet argent. Mais
je suis consciente que ma vie d’a-
thléte ne serait plus jamais la
même», a-t-elle fait remarquer.

Depuis sa pré-sélection olym-
pique, Grand avait multiplié les
démarches pour dénicher des com-
manditaires. Les compagnies Wei-
der et NaturalSport avaient signé
des ententes avec elle afin de fi-
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ot son équipe

Vente et service

a ruera.
Ruen

nancer sa saison.
«Je suis fière d’avoir trouvé ces

commanditaires et je trouverais
décevant de les perdre. Ils sont
une motivation pour moi», a-t-elle
ajouté.

À Magog
Exception faite de son prochain

voyage en Californie, Pascale
Grand compte demeurer à Magog
jusqu’à son départ pour l’Espa-
gne.

«Je devais retourner en France
ou au Colorado, mais je reviens
chez moi et je m’entrainerai a
Sherbrooke», a-t-elle décidé.

La marcheuse avait quitté sa
famille avant les Fétes afin de se
consacrer à l’entraînement en al-
titude à Colorado Springs. Elle a
trouvé la séparation pénible avec
sa famille et très difficile sur le
plan psychlologique. Elle a entre
autres choses raté la naissance de
sa nièce.

«Il est important d’avoir une
routine. J’ai pris l’hiver pour pré-
parer mon physique. Il s’agit
maintenant de le maintenir et de
soigner mon mental», a-t-elle ex-
pliqué.
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Greg Norman revient

à l’Omnium canadien
Oakville, Ontario (PC) —

L’Australien Greg Norman a
confirmé sa participation à
l’Omnium canadien de golf, qui
sera présenté du 7 au 13 septem-
bre au club de Glen Abbey, a
Oakville en Ontario.
Norman avait remporté l’Om-

nium canadien en 1984 et comp-
te 58 victoires en carrière. Il se
joint à Fred Couples, vainqueur
du tournoi des Maîtres plus tôt
cette année et meilleur boursier
de la PGA en 1992; Nick Price,
champion en titre deOmnium
canadien; ainsi que John Cook,
vainqueur de la Classique Bob
Hopeet de l’Omnium d’Hawaii
Norman totalise des gains de

150 000 $ jusqu'ici cette saison

George Steinbrenner

négocie sonretour
New York (AP) — George

Steinbrenner a rencontré le com-
missaire du baseball majeur Fay
Vincent, hier, afin de lui deman-
der la permission de reprendre
ses activités comme propriétaire
des Yankees de New York.

Steinbrenner, principal ac-
tionnaire de l’équipe, n’a plusle
droit de se mêler aux affaires des
Yankees depuis le 20 août 1990,
après qu’une enquête eût révélé
qu’il avait versé 40 000 $ à Ho-
ward Spira, un parieur bien con-
nu.

Steinbrenner, accompagné de
son avocat Arnold Burns, a ren-
contré Vincent et le commissai-
re-adjoint Stephen Greenberg,
Vincent avait jusque-là refusé de
rencontrer Steinbrenner tant
que celui-ci n’aurait par retiré
trois poursuites intentées contre
le commissaire.
La dernière des poursuites a

été retirée le 8 mai.

Un 3e Australien

dans les majeures
Detroit (AP) — Le receveur

Dave Nilsson, des Brewers de
Milwaukee, est devenu lundi
soir le troisième Australien à
jouer dansles ligues majeures.

Nilsson, âgé de 22 ans, a
même contribué à la victoire de
9-1 des Brewers contre les Tigers
de Detroit avec un double de
trois points, alors que tous les
coussins étaient occupés à la
huitième manche.
«Je n’étais pas nerveux, a dit

Nilsson. Lorsque je me suis pré-
senté surle terrain pour le début
du match, je ne ressentais rien
de particulier. J’étais peut-être
un peu plus nerveux à mes deux
premières présences au bâton,
mais ça s’est replacé.»

Nilsson habite la ville de Bris-
bane, capitale de l’Etat de
Queensland en Australie. Il a été
initié au baseball par son père,
qui évoluait dans une équipelà-
bas. Il fait partie de l’organisa-
tion des Brewers depuis 1987.
Un autre Australien, Craig

Shipley, porte préstement les
couleurs des Padres de San Die-
go. Joe Quinn a évolué dans les
majeures de 1884 à 1901.
  


